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v,emaine dernière- sous. accusation d'avoir
volé un bouf, qui ap artenait à M. Fran-
çois Xavier Gagnon de la Ste. Famille.
L'accusé aIL avoué son vol.

- Encore un. filou, du nom de Chrétien
a été pris à St Jean .(Isle d'Orleans) sous
accuation d'avoir soustrait une somme
d'argent l'uti montant de $53. Cette
somme appartenait à -plusieurs jeunes gens
<le l'endroit, qui avaient fait ensemble une
bourse destinée à 'établissejnent des colo-
nisations..

PEINruaR.-Nous désirons attirer lat-
tention des amateurs de la peinture sur la
loterie que va faire M. Légaré, de 31 ta-
bleaux parmi les quels il en est de vraiment
remarquables. I. Légaré a droit.à l'en-
courageinent de tout le pays, cominme ca-
nadien. -Nous invitons particulièrement
MM. les turés qui trouveront occasion de
se procurer, à bon marché, plusieurs ta-
bleaux pour leurs églises. Voir l'annonce.

Nous avons reçu la deuxième livraison
[vol. II] du râpertoire national. Elle ter-
mine" 1837 et renferme plusieurs articles
portant la date de 1S38.

Remède infeillible pfour tous les maux.
Nous traduisons ce qui suit du Regis-

ter :-
Il a ëté produit dernièrement un grand

étonnement par une cure merveilleuse
faite, nous ne savons pas exactement où.
Un individu tourmenté par le mal-de-tète,
l'assoupissement, perte d'appétit, faiblesse,
et une foule d'autres symptômes dange-
reux, cherchait cn. vain le moyen de se
guérir par des remèdes ordinaires lorsque
son éponise lui demanda s'il avait payé Pin-
primeur. L'individu regardant son compte,
s'aperçut qu'il n'avait pas payé son abon-
nement de l'année dernière. S'étant dé-
chargé de ses dettes il -se trouva si promp-
tement soulagé, qu'il paya aussi l'annc
suivante d'avance, et jamais depuis cette
époque, il n'éprouva de semblales symp-
tOmes.

MORT D'UN CHAIttR D'AFFAIaES.'.Des
lettres de Rome, du 28 noût. nous appren-
nent que M. J. L. Martin, chargé d'affai-
res des Etats-Unis près le Saint-Siège était
mort subitement l'avant-veille. M. Martin
avait été préédemment secrétaire de la
légation américaine à Paris.

La Fièvre de l'or en Californie.
Nonsavons fait dernièrement allusion à

'PeÏpëne de vertige qu'avait excité, parmi
les habitants de la Californie, la découverte
d'une quantité considérable de minerai d'or.
Une correspondance adressée à notre con-
frcre l Herazld nous apporte 'rdjourd'hui
de curieuses données à ce sujet.

: " Toute cette. partie de la Californie,lui
écrit-on de San Francisco à la date du
lerjuin, est dans une agitation xii-ome,
relativement àla Placera, ou région aurifère
récemment découverte sur les bords -de la
rivière Saciemento. Les trois-quarts des
maisons de Sàîn Francisco 2 sont actuelle-
ment vides, et les avocats eux-mêmes, for-
mant leurs livres, se sont mis en route
avec une pique et une écuelle de bois pour

aller faire fortune ci lavantlc sable du Sa-
cramento. Des cuisi niers et des. domesti-
ques ont refusé jusqu'à $50 rar mois-. pour
demeurer at service de leurs anciens tnsai-
tres. Des charpentiers, <les serruriers,
des charretiers qui, au mois d'avril,.rece-
vaient trois dollars par jour, en refusent
dix aujourd'hui : il en reste, seulement
quelques-uns qui s'occupent à fabriquer
des pioches, dles bêches 'et des pelles; et
qui gagnent ainA jusqu'à $20 par jour.. .

SOn m'nssure qu'un ouvrier seul fabri-
que jusqu'à dix et quinze petites pioches
qu'il vend à raison de six dollars pièce.
Les lèeles et les pelles anglaises se cotent.
à $ 10, et en les ti-ansportant dans - la ré-'
gion aurifère, on peut encore en retirer un
beau bénéfice. Il n'y a. peut-être pas dans
toute la ville une seule pelle neuve, ni uite
tasse quelconque en métal à vendre. Un
bateau qui met quatre jours à aller d'ici nu
Sutters Fort, prend actuellement douze
dollars i il n'en coitnit naguère que quatre
pour le même traiet; encoreaut-ilque les
passagers emportent leurs provisions. Des
vases en bois qui valent à Ne.v-York dix
ou quinze cents; se vendent ici jusqu'à cinq
dollars.

" Les chercheurs d'or trouvent le mine-
rai sur les bords de la rivière, à in pro-
fondeur de dix-huit pouces environ; mais
on suppose quela couche est épaisse, et
qu'elle s'étend cutre les deux rivières sur,
un vaste espace de terrain. Ils sont obligés
.d'entrer dans l'eau pour laver le sable : l'or
demeurealors au fond du vase en petites
parcelles i quelques unes cependant pèsent

-j.,:squ'à un quart d'once : le métal est plus
pur que celui des doublons « espagnols.
Nombre de travailleurs ont, lu reste, quit-
té la Placera pour se procurer de nouvaux
outils, comme aussi pour construire quel-
ques machines qui les dispensent <le tra-
vailler dans )'eaus.-( Cour. des B. U.)

UN.AUDAciEUx FAUSsÃIRE.-Dernière-
ment, la maison De Forest, à la Nouvelle-
Orléans, reçut dosescommettantsdeNew-
York ure lettre d'avis anonçant que ceux-
ci avaient tiré sur elle une traite <le $ 5,000
payable à un jour de vue, en faveur de
M. George Saaman. Malgré l'antlenti-
cité apparente de la signature, cette lettre,
tout à fait en dehors des habitudes de la
maison, éveilla des soupçons, et une dé-
pnche télégraphique fut expédiée à New-
York, pour savoir à quoi s'en tenir. Sur
ces entrefaiter, M. Scamnn se présenta
avec sa traite, mais il lui fut répondlu
qu'aucune lettre d'avis n'avait été reçue
et qu'il prit la peine de revenir le lundi
suivant. Sur ce, grande fureur de M.
Seaman, qui a versé, dit-il,. les $5,000
en bel et bon argent comptant entre les
mains de la maison de Newv-York, qui fi'a
pris la traite que pour obliger M.. Do' Fo-
rest, et qui se voit forcé de différer son
départ, par suite de ce contretemps inex-
plicable. Force lui, fut cependant de se
retirer sans son argent, et .il parait même
qu'il se résigna à partir, car il n'a plus re-
parti. ·La lettre d'avis était fausse, aussi-
bien que la traite: Prudee est mère
de sûreté.

Idem.

MAGNWFIQUl-8 TABLEAUX
S .L o t e r i e .

] ES 31 Tablenuxsiiivants, de la vnicur
de £357 setnnt m'is en loterie pour £225 reu-

lement Pnyx dt, billet. £I. Ces tableaux font.
partie de lexposition, ouverte à la chambre d'as-
semblée, où on petit les exminmer.

La loterie nira fiers le 23 counnt. Avis sera
donné de Pheure, et des nautres dédails.
N .1-RetourdeJacob...... £0 .0 o

2-Vase et fruits. . . . . . 2)0 O o
3-Gibiers... ... .. 12 j O
.1-Grappes de Raisins. . 20 O O
5-Reine victoriat.. ...... 12 o n)
GZL'IeSauvgse......-
7-Monument du général Wolf 7 10- O
8-Une Famille (intérieur). . . 3 o
9-Une do dans le jarin. ..- 3 O o

t-W-e 7,10 
lt-Sie. Matgrtelcire...... . O 1 O
12-La Vierge et l'Enfaiit .Téss. 3 O O
13--i. Joý.eph do do. . . . 3 O O
1.--Descente de Croix. . . . 5 o 0l5-Fnuts. .a ...... 3 < f
28...Do....... .. . ..... 3
17--D.. 3 0 O
18--P"yssge.. .. . . .O

... o.
29--La Relifiont le tmps. . 20 Oý 0
* 2t.--La Chaeit et Ste.Catherine 20 0 o
22-Repos de voyageurs.... la 0. i
23-Cupidon........ w o
24-Do............. 10 0
2à-Un homme vendant un Canard 3 0 .>
26-La dernière prière. . . . 2 O n
27-Lejoueur de cornemuse. . . 5 O 0
28--St. Ambroise........10 O t>
2-Nati ri. .......... o o
3o--Conception. 2.Î.- 0 0
31-Fagellation. . . . . . 23 a O

£357 0 0

Québec, 4 octobre 1848.

Société des; AlmsIm die Qtcbec.
L ES séanees hebldomadaires de -la société des

Amis recommnceront M ERCR1EIl prochain,
le quatre du courant, nu Lieu et à l'heure ordinairsý.

(Par ontre)
CHARLES.

S. -A. S. A. Q.
Québec, 2 Octobre 1848.

Parapluies Frangais, Etc.,
L ES Soussignés viennent de recevoir in assorti-

ment de PARAPLUIES FRANCAIS, en
Soie cuite, de 26 et 28 pouces, montés en vrai bois.

Balais F--angaIsdeChiendent, pour tapis.
Parihmerie de Lubin.
Br'osses à barbe, françaises.

Une variété d'articles de GOUT et d'UTILITR
comprenant l'assortiment le plus splendide qui ait
été importé il Québec.

.. & O. CRIEMAZIE,
Rue la Fabrique, No. 12.

Québec, 28 juin 1848.

ES Soussignés viennent de recevoir par le John
Er Ekonore de Bordeaux, quelques MEULES

de ce fromage recherché et qui eti de la meilleure

qu. . J. & 0. CRENAZIE,' Rue la Fabrique, No. 12.
Québec, 16juin 1848,

A LEXANDRE LANCOGNARD !T SAN-
TERRu,quitta la Rivière-Ouclle, il y a près

de 20 ans. S'il est mort, ses héritiers, lejustifiaut,
uront des renseignenenStiiiresansis du soutsignà,
a li Ilirière-Ouelle.

C20 I:L ETU.e
20 septembre 1848s..


